
pretendent bien nous oter toute issue'aux départements publics. chaqTie
fois qu'ils en ont le pouvoir, mais ils crient à liiijustice s'ils vo'ent un
petit trou ou ils ne puissent fourrer le nez. Pourquoi cette âlstiuction
Serait-ce parce qu'ils sont de la race supérivre ?

Si nous parlons ainsi, ce n'est pas pour les personnes bien pensantes
d'origine britannique, c'est-à-dire pour la grande majorité de nos côthpa-
tri.tes parlant la langue anglaise ; mais nous voulonîs faire.voir aux
naillardsç le ridicule de leurs prétentions. Nous savons bien que ces i-
dividus n'ont pas assez de crédit pour trouver betiucoup d'teho ;:.mais il
est un proverbe qui dit que : Un sot trouve toujours un plus sot qui (admire.
Voilà ponrquoi nous avons pris la peine de répondre au Quebec era4 ..

-INSTITUT CATHOLIQUE. --- -

Pardonnez, lecteur, si nous prenons encore la liberté grande de vou's
entretenir de 'Institut de St. Rocli. Vraiment, c'est donner.beauboup
d'importance à une institution qui compte six années d'existence, mai qile
comuptera peut-être pas la septième. Lorsqu'une fois on en 'etréQ1îit.a
faire de la blague (puff-) pour cacher sa pénurie, on peut diï'e adien à
l'aisance ; et voilà que l'Institut emploie ce dernier remède 1

Sachez donc, si vous l'ignorez encore. que le sixième rapportde l'.p.é.i
tut Catholique Romain de St. Roch vient d'être publié damin jolömlr
de Québec. Si notre fouille le permettait,. nous le publiqgions en ntiet
comme modèle de style, et nous mettrions 'i é idence les phrases Aotûne
celle-ci : Le bureau de direction a craint ci voyant voir naître l'indife*
rence, etc." Et les suppòts de la divsion donc ?... Mais nçus n o pOuois
pas même les mentiônner. Bornons-nous à examiner le nféi-te intin,
sèque de ce rapport destiné, nous en somics sûr, à trouver p1aee dans
les annales de notre histoire!

En premier lieu, ce rapport vante i'état prospère de l'Institut Vqui :a pu,
Sce année, liquider plusieurs anciennes dettes. Donc, les membres (j il

irjurie plus bas, pariii lesquels se recrutait la mat.jorité des co'i'eillor
ont contribué à ce succès, puisqu'il.u'y a pas deux mois qu'ils dtisigé.

Vient ensuite un long paragraphe ou le rédacteur du rapport M.
Dugal, a déchargé sa bile contre les résignataires qui ont fgi'reuse
d'indépendance en laisiant les véritables révoltés mener les afiairs. taA
bien que nal, en leur permettant méme de choisir le Dr. Roîsseau pour
prés&idnt 1 Quel nalheur que le Réév. M. Bolduc y ait mis le hol ;
c'eut été vraiment curieux1 Et l'assemblée a accepte ce rappyr ! 4
'qu'o'u mène la passion I

Après cette sortie des plus gauches, où l'on voit le besoin ge sae fe
passer pour inngcent et d'accalile'r ses adversaires (c'est touijpa pâqla
,duite des coupables), le rapport en vient encore à prôner l'état pQgspeîe
de l'Institut et Puica qui règne parmi ses membres. Or, il a
sayoir ce quq valent ,es prétentions. Le jour de.FasseniU e

iz h'eurea @ amr, -VUIGT DJX membres. smument gae 1
utr gtieQeû, a l'nure fid e,4 il y e.agit.r:Nrt-cig,9i

" m ape.leagguze membes P1'orchestyg. qmi o.n eym
g. Elá'rop¾•t'ÿ! ßisons, en passangt que le xi;eg.e 9 nLeut

perumqurini meribtles pour une assemblée géiiérae,' qu~ nT Ty
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